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De sort expérience de la nuit, 
Hqnri Fauvet rte dit mot. Il y a- 
vait là un mystère, et il rte dési
rait qu’une chose, c’est que ni les 
jeunes filles, ni les domestiques 
n’en eussent connaissance. Tout 
ce qui est mystérieux inspire une 
certaine frayeur ; le fait est recon-

wvi fond: et, je n'aurais qu’à nager 
jusqu’au bord de la rivière, qui 
est très étroit d’ailleurs.

—Tu es certain qu’il n’y 
dangerpour toi, Cyp, deman

da Henri Fauvet,
—Aucun, Mohsier 
—Va, alors !

. Le pont ayant été jugé assez 
rolide pour les supporter tous, on 
fut bientôt sur le bord opposé de 
la rivière. On parcourue un ar
pent ou deux, puis on se trouva 
en face de l’anciennr abbaye, en
core surmontée dé son ,bed roi.

C’était une impsante construc- 
Li in-en pierre à laquelle on par
venait par une massive porte co- 
chère, Il était évident cependant, 
que l’abbaye avait été converti en 
résidence privée, mais qu’elle a- 
vait été ensuite abandonnée, et 
cela depuis quelques années.

Une impression Singulière en
vahit soudain Henri Fauvet, Mar 
cel’e et Dolorès : il leur sembla 
que les stalles "étaient rempies de 

moines agenouilés, morts de
puis longtemps. Il leur sembla 
que l’orgue allait résonner, tout 
à coup; sous les doigts décharnés 
d’un squelette.

Sans trop s’en rendre compte, 
Henri Fauvet et les deux jeunes 
filles furent pris de frayeur su
bite; ils se précipitèrent dans l’é- 
torit corridor conduisant au rez- 
de-chaussée, et bientôt, ils atei- 
gnireht le premier palier. S’étant 
regardés, ils virent qu’ils étaient 
très pâles, tous trois.

—Père, demanda Marcélle, 
-l’une voix tremblantè, de quoi 
ivons-nous eu peur?

—Ma foi, je n’en sais rien ! ré- 
rondjt Henri Fauvet, en riant.

—Il m’a semblé, tout à coup, 
jue la chapelle était remplie de 
noines, fit Dolors. Savez-vous? 
le ne serais pas étonnée ,d’ap- 
irendre que la chapelle est han
tée!
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—Père, cria à coup, Marcelle. 
Entendez-vous tinter cette clo
che?
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I scnnable, je te la donnerai en 
ccdeau de fête et ous nous y ins
tallerons, aussitôt que nous l’au 
rons rendue habitable.

Le lendemain, selon sa pro
misse,-Henri fit seller Stella et 
Pliébée, et, accompagné de Cyp, 
il se rendit chez Raymond Le 
Briel, qui fut très enchanté de le 
voir. '

Quand Henri Fauvet eut ex- 
p’iqué à Raymond Le Breil la rai
son de sa visite, celui-ci s’écria ;

—Vbus désirez acheter cette 
propriété, M. Fauvet? Vous ne 
sauriez mieux vous adresser, car 
elle m’appartient.

—Vraiment!
—Oui. C’est, en effet, une an

cienne abbaye. Mon père l’avait 
achetée, et nous y avons demeuré 
jurqu’à sa mort, arrivée il y a 
cinq ans. S’il ne s’est présenté au
cun acquéreur c’est que l’abbaye, 
du moins la chapelle et le beffroi, 
ont la réputation d’être hantée, 
dit, en souriant, Raytffond" Le 
Briel. Mais, la maison est à vous, 
siv ous désirez l’acheter, et je vous 
la céderai à des conditions très 
faciles et fort avantageuses.

—Alors, c’est presque marché 
conclu! répondit,-Henri Fauvet.

—Ainsi, Mlle Fauvet 
thnusiasmée de l’ancienne abba
ye?
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spécial fourni sur demande.

sement, tout est prêt pour le re
cevoir.

—Mlle Fauvet, dit Raymond 
Le Briel, qui était présent, si 
vous le désirez, j'irai chercher M. 
Fauvet, à la gare, et le ramènerai 
ici. (Car on était tout à fait ins
tallé au Beffroi).

—Ce serai si gentil de votre 
part, M. Le Briel ! s’écria Marcel
le. J’accepte votre offre avec plài 
sir, à la condition qu evous 
terez à diner ét passer la soirée 
au Beffroi.
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f1&Bientôt, tous étaient debout et 
habillés, et comme, le jour poin- 
ai* déjà, personne ne voulut se 

remettre au lit.
Quand, vers les six heures du 

matin, ta cloche cessa de tinter, 
chacuh se sentit soulagé, comme 
d’vn grand poids.

I! fut décidé que Henri Fau
vet ct*lcs deux jeunes filles, ac
compagnés de Cyp, iraient explo- 
’Cr le pays, du côté de l’ouest, du 
ar.t l’avant-midi, afin de décou

vrir si possible, le mystère dont 
•hacun commençait à être fort 
intrigué.
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—Oh! oui, Elle l’a nommée : 

“Le Beffroi” ; nom assez.... lugu
bre, me semble-t-il, répondit le 
père de Marcelle, en souriant.

Raymond Le Briel, eut donné 
l’ancienne abbaye à Henri Fau
vet. Avoir Marcelle pour voisine 1 
Ce serait idéal ! idéal !

Quand Henri Fauvet revint au 
campement, ce soir-là, il remit à 
Marcelle un papier et lui dit:

—Voici mon cadeau de fête,ma 
Chérie! Le Beffroi t’appartient ; 
j’en ai même payé, par chèque, 
nlus de la moitié tip prix dem^j^ 
dé.

—Oh ! Comment vous remer
cier, cher, cher petit pèrel

—Je suis content de t’avoir fait 
plaisir, Marcelle .. • Me Le Brie! 
va s’occuper de trouver des ou
vriers pour les travaux de répa
rations qu’il y aura à faire. Moi, 
je vais- partir pour Québec, он I 
j’ai d’importantes affaiers à ré
gler; j’essayerai, en même temps 
de vendre le Nid. Je verrai aussi 
à faire expédier nos meubles, ef
fets, et le reste, ici. V. P. served- 
іега les travaux, au Beffroi, *o**s 
tes ordress ma chérie. Je ne’ se
rai inquiet ni de toi, ni de Dolo
rès, pendant mon absence, car je 
vous laisserai toutes deux aux 
soins de Rose et de Mme Emma
nuel.

Serez-vous longtemmps absent 
père? demanda Marcelle.

—Le moins longtemps possi
ble. tu le penses bien, mon en
fant; un mois au plus.

Trois -jours plus tard, Henri 
Fauvet partait pour Québec, et le 
lendemain, les travaux de répa
rations Commencèrent au Beffroi. 
On devait travailler vite et bien, 
afin que tout fut terminé avant 
le. retour de M. Fauvet.

CHAPITRE XII

LA NOUVELLE RESIDENCE
Henri Fauvet fut absent cinq 

semaines ; mais quand il revint, 
il avait réglé toutes ses affaire» і 
sa satisfaction, vendu le Nid et 
aussi d’autres propriétés qu’il a- 
vait dans la ville de Québec.

—Dolorès, dit Marcelle, lors
qu’elle eut lu la lettre de son 
père,, ui annonçant son arrivée 
pour le lendemain, lettre qui, 
tre parenthèses, lui avait été ap
portée par Raymod Le Briel, pè
re arrivera demain. Quel bonheùr 
de le revoir. !

—Demain! Vraiment і tlearsu-
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л—Ah! bah і s’écrièrent, en ri- 
uit, Marcelle et son père.

—Montons au deuxième palier 
-naintenant I proposa Dolorès.
- —Oui, Oui ! Montons ! dit Mar

celle.
Sur le deuxième palier il y a- 
vait huit grandes chambres à 

coucher, au-dessus du salon, de 
"a bibliothèque, de l’étude et des 
villes à manger ptiis on descen
dait quelques marches et on par- 
•enait dans un petit corridor con- 

1 uisant aux chambres à coucher 
les domestiques, qui étaient au 
îombre de quatres : de grandes 
pièces, celles-là duss*. parfaite- 
rent éclairées, par deux fenêtres 
chacune. La lumière pénétrait à 
lot dans cette ex-abbaye, par le 
'ongues et larges fenêtres, des per 
tes vitrées qtc., etc.

Le troisième étage était divisé 
îu moyen de demi-cloison, et il 
y en avait au moins de vingt à 
trente ; on comprit que rien n’a
vait été changé à cet étage : c’est 
ici qu’avaient été, autrefois, les 
cellules des moines. Au bout 
d’un long corridor était une cham 
bre parfaitement ronde, que mar- 
celle nomma immédiatement "la 
Chambre de la Tour", car elle 
contenait un escalier, aussi en 
spirale, conduisant dans le bef
froi. On y^menta, vous le pensez 
bien ! OuC la était la cloche de 
bronze dont le tintement les a- 
vait jetés dans un si profond é- 
tonnement ! Posée sur des pivots, 
elle devait osciller facilement 

—Evidemment ! répondit Неп- quand il soufflait grand vent.
I Fauvet. П v a donc là un hio- Le toit de l’abbaye était plat, 
-astère? , formant tqrresse entourée d’un

—Monastère abandonné dans garde-corps à hauteur d’homme, 
‘ous les cas.... Une abbave quel- —Père, dit Marcelle, si nous
-onque, fit Marcelle. і pouvions vivre ici, dans cette

—Hum! dit Henri Fauvet.(Jne ! ancienne abbayé! Quelle demeu- 
•bbaye dont la facade est ornée re idéale ! Nous la nommerions 
'e balcons et fer forgé, de por- “Le Beffroi". Que nous y serions 
‘iques vitrés, et le reste • Hem! heureux !

—Pèreè fit Marcelle, savee- 
ous ce que je pense?.... Je pense 

-me c’est une ancienre abbaye.
■ui aura été convertie en résiden- 
-e privée, assez récemment mê
me. Allons voir!

—Mais, il faudrait traverser ce 
•'ont, dont la sûreté me parait.... 

roblématique, mon enfant.
—Si vous voulez, Monsieur,dit 

Cyp je le traverserai moi. le pont 
ft je m’assurerai «’il peut sup
porter côtre poids, cehv de Mlle 
Marcelle et de Mlle Dolorès. Je 
nage comme un poisson, Mon- \ demain, et ai ie puis acquérir Ctt- 
eieur, et si le pent venait à «'et- U ancienne abbaye à un prix rai-

(
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Suivant!IL REND LA VIE 
PLUS DOUCE oa■

CHAPITRE XI

L’ABBAYE
’ Sur un sentier très étroit, un 
éritable trail, marchaient Henri 

Fauvet, puis Marcelle, puis Do- 
'orès. puis C^p. La forêt était 
'rcs épaisse, et on n'eut pu dis- 
•ineufer quoi que ce fut, à une dis- 
'ance de quelques pieds.

Pendant près d'une heure on 
marcha ainsi, échangeant des re
marques, de temps à autres.

Tout à coup, Henri Fauvet 
s'arrêta et dit:

—Voici un pont, là, à notre 
lauf-he, au détour de la route !

—Un nent! s’écrièrent Marcel- 
'e et Do*orès, acrourant auprès de 
Henri Fauvet. Où donc ? '

—Là Le '-oyez-vous ?....Un pont 
fo-t délabré, sur lequel ce serait 
folie de se risquer.

—Oh! cria, soudain. Marcelle, 
mi s’était avancé-, de quelques 
oas. Un beffroi * Un beffroi !

—Un beffroi ?
E; tous d’aller rejoindre Mar-

A vous,
Une boni 

un bartnerj 
vous attefuf

Manger trop — ui régime trop 
riche 'V ou trop fumer. Beaucoup 
de choses rendent/ l’estomac a- 
cide, maish«e_seal/ peut la corri
gée rapidemcnt^Tm—Lait de Ma
gnésie Phillips rafidra aTcSUji l’a
cide. Prenez una cuillerée de'cet
te plaisante préparation et le sys
tème s’adoucit Aussitôt.

, Phillips çsti toujours prêts à 
enlever les malaises d’avoir trop 
mangé ; il co/rige l'acidité ; il neu- 
talise la nytotine. Rappelez-vous 
:eci pour /otre propre confort ; 
rour ceux/qui vous entourent.Re- 
-ommandF par les fnéd-cins.mais 
ls diseijt toujours Phillips. N'a- 
•hetez pas autre chose en atten
tant les mêmes résultats.
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*—C’est lx clrfche de ce beffroi 
чіі tinte, la nuit. a!ors, fit Di.lo- цап

•5Г%Ecrit la garde qui finalement 
essaya la D.D.D.

“Le тф avait déjà enlevé 
ses sources. Son nez et ses lè
vres étai nt déformés. Depuis 

et|e a employé la D. D. D. 
s<km ils ont repoussé. Son 

nez et St i visage ont repris 
leur expi fsqions naturelles”.

On per rons fi urnir des cas 
de gens qui demVWent près de 
chez vouA Demandez des té
moignages! ou procurez-vous 
une boute!le de D.D.D. au
jourd’hui. Pourquoi souffrir 
encore de la démangeaison? Si 
vous n’obtenez pas de soula
gement de la première bouteil
le de cette lotion adoucissante, 
cicatrir nte, votre argent voiis 
sera remis. 35c la bouteille.

ès.
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«gliase, produce, manu- 
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I O
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e or oth*wisé^*ispose of or 
djbl with elSttricity for the .pur- 
)'&e of light, heat and power.

‘To manufacture and produce 
njti trade and deal in any arti

er: belonging to such business. 
: ’%! all. apparatus, appliances- and 
-11^4rs used in connection there-

:SI vows leur 
certes mortuei 
ceront dan! j

1 de.
Ш,•et

•Nous pefivons vous impri- 
ner différente» qualité* de 
eartee mortuaires dont lea 
рті* conviennent à toutes le*

—Mais, Marcelle, ma chérie.... 
commença Henri Fauvet.

—VouMe savez, père, ç’est a- 
près-demain ms fête. Or, vous 
m’avez dit, hier ne savoir que me 
donner pour cadeau.... Achetez Le 
Beffroi, petit père, achetez-le ! 
Nous serions si, si heureux ici!

—Mon enfant, répondit Henri 
Fauvet, encore faut-il que je sa
che à oui m’adresser, pour faire 
cet achat. .. Tiens, j"y songe* 

M. Le Briél pourra me rensei
gner probablement. J’irai le voir
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